
Arborant l’énergie et l’enthousiasme des premiers jours, Danse Danse lance
prochainement sa sixième saison : six spectacles en provenance de trois continents,
des chorégraphes chevronnés et des danseurs hors pair. En 2003-2004, le public
montréalais aura encore une fois accès aux spectacles de danse contemporaine parmi
les plus marquants d’ici et de l’étranger. 

La sixième saison de Danse Danse s’ouvrira donc le 20 novembre 2003 avec
Danzahoy, une compagnie qui, tout comme la compagnie brésilienne

Grupo Corpo présentée l’année dernière, est une histoire de
famille ! Fondée au Venezuela en 1980 par les sœurs Luz et
Adriana Urdaneta, Danzahoy est vite devenue familière
des scènes européennes et américaines. Elle présen-

tera Exodo, une chorégraphie en rouge et
noir imprégnée de l’esprit et des airs lanci-

nants du tango, cette pensée triste qui se danse, comme
disait Gardel. En décembre, Danse Danse célébrera les
30 ans de carrière de l’incomparable Margie Gillis.
Pour l’occasion, la chorégraphe et interprète chérie du
grand public offrira un programme de nouveaux solos,
ainsi qu’une sélection d’autres pièces marquantes de
son répertoire. De grands moments en perspective !
Bonne saison de danse !

Bright and feisty as ever, Danse Danse is back for season six with six productions from
three continents by the world’s foremost choreographers starring today’s top dancers.
The 2003-2004 season will once again bring Montrealers the finest in contemporary
dance from around the world—and down the street. 

The sixth Danse Danse season opens on November 20, 2003 with Danzahoy, like
Brazil’s Grupo Grupo a family affair. Founded in Venezuela in 1980 by the Urdaneta
sisters, Luz and Adriana, Danzahoy quickly soared to prominence on European and
American dance stages. The company will be presenting Exodo, a choreography in
red and black impregnated with the spirit and the melacholy air of the tango,
Gardel’s sadness that dances. In December, Danse Danse celebrates Margie Gillis’s
thirty year career. For the occasion, this much loved choreographer and interpreter will
present a program of new solos, along with some of the outstanding pieces from her
repertoire. Mark this one as a ‘can’t miss’! 
Enjoy your dance season!

Clothilde Cardinal & Pierre Des Marais
Codirecteurs/Co-directors
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Danzahoy 
(Venezuela)

Exodo
Chor. : Luz Urdaneta

20, 21, 22 NOV. 2003
Centre Pierre-Péladeau

Fondation de danse Margie Gillis 
(Québec / Quebec)

30e anniversaire/30th anniversary
Chor. : Margie Gillis, 
Irene Dowd, Daniel Jackson

11, 12, 13 DÉC./DEC. 2003
Place des Arts
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30e anniversaire — Annie Leibovitz + Jack Udashkin

supplémentaire

extra show added

22 NOV. 16 h/4 P.M.



EXODO 

Prix pour la danse de 
la meilleure chorégraphie du

Conseil de Ville 1999

City Council Dance Award
1999 for best choreography

Création et chorégraphie
Creation & Choreography

Luz Urdaneta

Musique/Music
Rodolfo Mederos, Astor Piazzola,

Gustavo Fedel, 
O. Requena / L. Federico, 

Carlos Gardel / Alfredo Le Pera
Interprètes/Dancers

Mariana Tamarís, Lucía Lacabana,
Julieta Valero, Vanesa Lozano, 

Marilú García, Nova Rowinsky, 
Araiz Vigil, Hernán Vargas, 

Guillermo Hernández, Luis León,
Sebastián Rowinsky, Ezequiel Vásquez,

Luis Armando Castillo

Et /and
Jacques Broquet

Interprète invité/Guest Dancer
Lapuesta

Concepteur des costumes/Costume Designer
Efrén Rojas

Concepteur des lumières/Lighting Designer
Carolina Puig, Jacques Broquet

Sélection et montage des images vidéo
Selection and edition of video images

Jacques Broquet

Directeur technique/Technical Director
Carolina Puig

DANZAHOY
Directrice artistique/Artistic Director

Adriana Urdaneta

Directeurs artistiques associés
Associate Artistic Directors

Luz Urdaneta, Jacques Broquet

Directrice administrative
Executive Director

Claudia Urdaneta

Représentation internationale
Internacional Representative

MM Productions-Marta Candia
candia-beauchamp@internet.uqam.ca  

Danzahoy 
Est soutenue par/ is supported by

Consejo Nacional de la
Cultura Fundación Teresa

CarreñoCentro
Latinoamericano 

de Danza
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Cette compagnie de danse vénézuélienne extraordinairement créative est
reconnue pour ses interprétations exceptionnelles et ses mises en scène qui

démontrent un niveau élevé d’excellence et d’originalité. Son travail se
hisse jusqu’aux plus hauts lieux de la danse latino-américaine et mondiale.
Par une sensibilité aiguisée, une esthétique audacieuse, contemporaine,

et un style expressif unique, Danzahoy traduit le caractère vénézuélien,
celui d’une société ouverte et multiculturelle, dans un langage du mou-

vement émouvant, vigoureux, détaché des conventions et des effets de mode.

Créée par la chorégraphe et danseuse vénézuélienne Adriana Urdaneta au retour d’un
séjour en Europe, Danzahoy fait ses débuts en juillet 1980. Elle réunit, pour la première
fois au Venezuela, différents artistes latino-américains qui seront accueillis par les applau-
dissements très chaleureux du public. Enthousiaste, la critique décrit la compagnie comme
« …une des plus belles choses qui ait pris forme dans notre milieu, dans toute l’histoire
culturelle de ce pays » (El Nacional, Caracas).

Adriana Urdaneta s’est associée aux chorégraphes Luz Urdaneta et Jacques Broquet à la
direction artistique pour réaliser, en plus de 20 ans de travail ininterrompu et grâce à une
imagination prolifique, un total de 50 œuvres chorégraphiques, dont 30 créations originales.

Son esprit pionnier toujours en éveil, Danzahoy crée aussi des œuvres pour enfants,
autant d’histoires spectaculaires dans lesquelles se mêlent l’humour, l’amour et l’aventure.
L’une de ces productions, Oto el Pirata (Oto le pirate), en est à sa neuvième saison
consécutive. En outre, la compagnie conçoit, organise et produit des événements et des
projets de création à l’intention des jeunes créateurs, des spectacles de rue, des séances
d’improvisation, des festivals et des rencontres entre artistes de la danse, en particulier
à l’échelle de l’Amérique latine.

Parallèlement à ses activités artistiques, la compagnie dirige un centre
de formation pour enfants et adolescents qui compte déjà à son
actif trois générations de danseurs professionnels: l’école Danzahoy.

DANZAHOY

« Son histoire incarnera aux yeux de certains

« (Elle) a développé son propre langage fluide et différent.» 
Anna Kisselgoff, The New York Times, États-Unis.



Acclaimed in Venezuela and abroad for its remarkable creativity, its exceptional interpreters
and its distinctive stage settings, Caracas-based Danzahoy stands firmly atop the pinnacle
of Latin-American and world dance. With hair-trigger sensitivity, aesthetic audacity
and a uniquely expressive style, Danzahoy reveals and embodies the Venezuelan character
—that of an open, multicultural society—in a vigorous, emotionally charged language 
of movement remote from convention and the dictates of fashion.

Created by the Venezuelan choreographer and dancer Adriana Urdaneta on her return
from an extended stay in Europe, Danzahoy made its debut in July 1980. For the first
time in Venezuela, it brought together a cross-section of Latin American artists who were
soon greeted by an enthusiastic public. A critic described the company as “...one of the most
beautiful things to have come about in our milieu, in the country’s entire cultural history.”
(El Nacional, Caracas)

Under the guidance of Adriana Urdaneta, along with her sister and choreographer
Luz Urdaneta and long-time collaborator Jacques Broquet, Danzahoy has presented a
total of fifty choreographic works, including thirty creations, over more than twenty
years of constant creative effort and fertile imagination.

Its pioneering spirit still alert, Danzahoy
has created works for children, spectacular
tales combining humor, love and adven-
ture. One of its productions, Oto el Pirata
(Oto the Pirate) is now in its ninth consecu-
tive season. The company also conceives,
organizes and produces special events and
projects designed for young creators, as
well as street shows, festivals and encoun-
ters for artists of the dance, particularly
at the continental level.

Alongside its artistic activities, the company
administers the Danzahoy school, a
training center for children and adolescents
which proudly boasts three generations
of professional dancers.

3

“...has developed its own fluid, distinctive language.”
Anna Kisselgoff, The New York Times, United States.

le rêve de tout groupe de danse… » 

“For many, its story is the living fulfillment 
of every dance company’sdream...” 

(Mexico, 1990)
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Exodo nous parle de l’exil de l’âme. Une
œuvre urbaine, inscrite dans les limites
de la vie de l’homme contemporain qui a
enfermé ses occupations quotidiennes
dans des espaces durs et froids où les
émotions se réduisent à la nostalgie.
L’œuvre exalte la mélancolie, la quête
acharnée d’un sens philosophique à l’exis-
tence et aux relations humaines. La force,
le lyrisme et la passion nous rappellent
la nature non équivoque de l’être qui,
malgré son propre oubli, demeure vivante,
au-delà de la mort. De là le tango, de là
l’existence de cette musique, comme un
chant au déracinement, un chant engagé
de l’âme. Le tango crée un climat propice 

pour interroger le destin, fouiller la nature de l’amour, poser des ques-
tions à la vie et offrir des réponses à la mort. Il est lié aux grands
thèmes qui ont préoccupé l’être humain à toutes les époques. Né en
tant que danse, il est danse avant tout. L’ambiance de l’œuvre nous
fait voir le noir comme couleur par excellence de la négation, de

l’obscur et du sordide, de la douleur. Le dépouillement de l’espace
scénique symbolise l’aridité et le vide, tandis que l’éclairage est

dynamique, changeant et fortement expressif. Ce contraste évoque les
contradictions de l’homme latino-américain actuel, enraciné dans une émotivité, par-
fois déboussolé, entouré de modèles culturels qui le tournent vers l’étranger, mais
qui sont aussi synonymes de modernisme et d’avancement technologique.

Créée par la chorégraphe vénézuélienne Luz Urdaneta, conjointement avec les artistes
Efren Rojas aux costumes et Jacques Broquet /Carolina Puig à l’éclairage, cette œuvre
ranime l’univers des émotions intérieures qui cohabitent au milieu de l’Apocalypse, de
la violence et du chaos de la vie dans les villes latino-américaines d’aujourd’hui.

Exodo speaks to us of the exile of the soul.
It is a work of urban resonances, inscribed
in the shackles that bind contemporary
man, who in turn has relegated his daily
tasks to hard, cold spaces where emotion
is reduced to nostalgia. It is a work that
exalts melancholy, and the unending quest
for a philosophical meaning in existence
and in human relations. Its power, lyricism
and passion bring home to us the
unequivocal nature of the individual who,
for all the foreboding of oblivion, remains
alive in the face of death. It is at this point
that the tango begins, that the music
begins, like a hymn to rootlessness, a song
of commitment rising from the soul. The
tango creates a climate in which fate can
be held to account, the nature of love
explored, questions be asked of life and
answers given to death. Through it flow
the great themes that have fascinated
humanity down through the ages. Born as
dance it stands, above all, as dance. Exodo

fashions an ambiance in which black stands as the color of negation, of the obscure and
the sordid, of pain. The barreness of the stage symbolizes aridity and emptiness, while the
lighting is dynamic, changing, and powerfully expressive: a contrast that evokes the con-
tradictions of today’s Latin Americans, rooted as they are in an often directionless emo-
tivity, surrounded by cultural models that drive them toward the foreign, but which are
also synonyms of modernism and technological progress.

Created by Venezuelan choreographer Luz Urdaneta in collaboration with costume
designer Efren Rojas and Jacques Broquet/Carolina Puig on lighting, the work brings
to life the universe of hidden emotions that cohabit in the heart of the Apocolypse,
and the violence and chaos of urban life in today’s Latin America.

EXODO

The passion for life drives us from ourselves. 
Our exodus begins in foreign lands, in exile; the flowers we find along 
our path are hardship, anguish, despair, suffocation, frenzy, discouragement. 
We pluck them lovingly, For nothing else gives meaning to our voyage. 
And when we return, exhausted, with wilted brow*, we realize that in truth

we’d never left.
Adriana Urdaneta

* “Con la frente marchita”, by Volver, one of the famous Carlos Gardel’s tangos.

jamais partis.

La passion de vivre nous expulse de nous-mêmes. Exilés, nous entreprenons un exode vers des terres étrangères;
duretés angoisses désespoir étouffement frénésie découragement sont les fleurs du chemin. 

Les cueillir avec amour est la seule mission qui donne un sens au voyage. 
Au retour, fatigués et « le front fané »*, nous nous rappelons que nous n’étions,

en réalité,
Adriana Urdaneta

*«Con la frente marchita», de Volver, un des plus célèbres tangos de Carlos Gardel.



Danseuse et chorégraphe, Margie Gillis a créé plus de 80 œuvres originales.
Souvent dramatiques, parfois teintées d’humour, ses créations oscillent
entre la quête de soi et celle de l’autre, le douloureux cheminement
intérieur ainsi que les nombreux obstacles que la vie sait mettre
sur notre route. Angoissé et serein, sombre et lumineux, le travail
de Margie Gillis, autant comme interprète que comme chorégraphe,
en est un de passion avant toute chose. C’est cette passion-là, justement,
que la critique internationale souligne à l’unanimité.

Née à Montréal dans une famille d’athlètes accomplis, Margie Gillis ne pouvait trouver
un environnement plus propice à l’éclosion de sa carrière de danseuse. Sa mère est
l'une des célèbres jumelles Wurtele, skieuses olympiques; son jeune frère, Jere, a fait
carrière dans le hockey professionnel; sa sœur, Nancy Andersen, championne de ski
en style libre, enseigne aujourd’hui le ski et la danse aérobique à Montréal. Quant à l’aîné,
Christopher Gillis, décédé en 1993 des suites du SIDA, il a été un des premiers danseurs
de la Paul Taylor Dance Company et un chorégraphe encensé par la critique.

Éprise de danse dès son jeune âge, Margie Gillis prend, à trois ans,
des cours de ballet et de gymnastique. Elle aura, entre autres,
comme professeurs, May O'Donnell, Linda Rabin, Lynda Raino et
Allan Wayne. Margie Gillis développe, au fil des années, un style

et une maîtrise si personnels de son art qu’ils font d’elle une artiste
unique en son genre.

Margie Gillis is an internationally acclaimed solo dance artist. She has been performing her
solo dance concerts across Canada and internationally for three decades. As choreographer
and performer of over 80 solo dance works, she has earned rave reviews throughout
the world for her personal, emotional and dramatic portrayals of human hopes, fears,
joys and anguish.

Margie Gillis was born in Montreal as the eldest daughter of two Olympic
skiers. Her mother is one of the famous Wurtele twins of Montreal;
her youngest brother, Jere, was a professional hockey player, and
her sister, Nancy Andersen, was a prize-winning freestyle skier
who now teaches skiing and aerobics in Montreal. Her eldest
brother, the late Christopher Gillis, was a choreographer and
principal dancer with the Paul Taylor Dance Company.

Showing a marked talent for dance early in life, Margie Gillis began
ballet and gymnastic lessons at the age of three. Over the years
Margie has developed her own personal style and technique, which
is the essence of her unique artistry. She has studied with such promi-
nent teachers as May O'Donnell, Linda Rabin, Lynda Raino and
Allan Wayne.

(...)

MARGIE GILLIS
Fondation de danse

Margie Gillis
30ème anniversaire

Bird Bones (création/creation)

Chorégraphie/Choreography: Margie
Gillis

Costume: Denis Gagnon

What the Wind Whispers

Chorégraphie /Choreography:
Margie Gillis

Musique /Music:
Johannes Brahms – Jessye Norman

Costume: Margie Gillis

Sans titre - Untitled (création/creation)

Chorégraphie/Choreography: Irene Dowd

Musique/Music: Roslyn Tureck

Costume: Denis Lavoie

The Little Animal

Chorégraphie/Choreography: Margie Gillis

Musique/Music: Eugene Friesen

Costume: Margie Gillis

Blue

Chorégraphie/Choreography: Margie Gillis

Musique/Music:
Leonard Cohen – Jennifer Warnes

Costume: Margie Gillis

Waltzing Matilda 

Chorégraphie/Choreography: Margie
Gillis

Musique/Music: Tom Waits

Costume: Margie Gillis

Slipstream 

Chorégraphie/Choreography: 
Margie Gillis

Musique/ Music: J.S. Bach

Costume: Margie Gillis
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(...) C’est en 1979 qu’elle introduit la danse
moderne en Chine y étant la première
interprète, professeure et conférencière à
traiter de cet art depuis la Révolution.
Cette vaste tournée l’amena à travers l’Inde,
l’Europe, le Moyen-Orient, et l’Amérique
du Nord et du Sud. On lui décerna le titre
exceptionnel d’«Ambassadrice culturelle»
pour le Canada et le Québec. En janvier
1988, Margie Gillis recevait l’Ordre du
Canada pour ses « réalisations exception-
nelles comme interprète solo et chorégraphe»
(la première récipiendaire parmi les inter-
prètes de danse moderne. En janvier 2001,
elle recevait la Bourse de carrière du
Conseil des Arts et des Lettres du Québec
« en reconnaissance de sa contribution

exceptionnelle à la culture
québécoise» et en 2002,
« sa contribution con-
tinue à la Culture et
la Danse au Québec »

fut reconnue par Rideau.

Margie Gillis a été invitée à danser avec
Les Grands Ballets Canadiens le rôle de
«Miss Lucy » dans Dracula de James
Kudelka. Elle a dansé avec la Paul Taylor
Dance Company dans Andalusian Green
et Icarus at Night, deux œuvres de
Christopher Gillis. Elle créa le rôle original

dans The Garden of Earthly Delights de
Martha Clarke et compléta une tournée
de Vers la Flamme, une autre œuvre de
Clarke. Elle fut également invitée à danser
avec le Ballet National du Canada, Momix,
la Bruce Wood Dance Company, ainsi que
dans le cadre de l’événement « Dons des
Étoiles » et de plusieurs autres galas de
ballet, allant du Texas à la Hongrie à 

Athènes (la seule danseuse moderne
invitée à le faire). Elle s’est de plus produite
avec les Orchestres symphoniques de
Québec et de Montréal. Elle participe pré-
sentement à la tournée Sacred Ellington
de Jessye Norman.

En plus de ses spectacles solos et de
ses participations comme artiste invitée,
Margie Gillis présente un spectacle de
duos et de solos en tournée. Ses artistes
invités et cochorégraphes incluent
Christopher Gillis, James Kudelka et
couramment Paola Styron, Joao Mauricio,
Peggy Baker, Bruce Wood, David Grenke,
Robbie LaFosse, Rex Harrington et 
Tedd Robinson. Margie Gillis a également
commencé à créer des chorégraphies
pour d’autres interprètes. 

Humaniste engagée, Margie Gillis est
porte-parole pour différentes causes,
dont celles de la lutte contre le SIDA,
(Friends in Deed, Dancers for Life, La
Fondation Farha et DIFFA) ainsi que pour
Planned Parenthood et OXFAM. 

En parlant de son approche de travail,
Margie Gillis explique, « Je travaille d’abord
à partir de l’intérieur pour ensuite me
concentrer sur les techniques d’alignement

du corps et sur la forme. Je tente par mes
représentations de toucher une corde sen-
sible universelle et, surtout, je m’efforce
de danser avec intégrité et d’utiliser la danse
comme une espèce de catharsis pour
exprimer la joie, la peine, l’incertitude. Le
corps possède sa propre connaissance 
et je cherche à me servir de cette connais-
sance de façon intelligente, en alliant
corporéité et spiritualité ».
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...la danseuse évoquait, en s’appuyant sur une foule

telle une allégorie de la vie. 
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(...) In 1979 she introduced modern dance
to China, being the first performer, teacher
and lecturer in the art since the Revolution.
Her extensive touring has taken her
throughout India, Europe, the Middle East
and South and North America. She holds
the distinction of being named Cultural
Ambassador for both Canada and Québec.
In January 1988 Margie Gillis was
appointed to the Order of Canada for her
“outstanding abilities as a solo performer
and choreographer” (the first modern dancer
to receive this award). In January 2001,
she received the Career Grant from the
Quebec Arts Council in recognition of
her exceptional contribution to Quebec
culture & in 2002 was acknowledged by
Rideau for her ongoing contribution to
Quebec Dance & Culture.

As a guest artist Margie Gillis has appeared
with Les Grands Ballets Canadiens as
“Miss Lucy” in James Kudelka’s Dracula.
She has appeared with the Paul Taylor
Dance Company in Christopher Gillis’
Andalusian Green and Icarus at Night. She

was in the original cast of Martha Clarke’s
The Garden of Earthly Delights and of
Vers la Flamme. She has guested with the
National Ballet of Canada, Momix, Bruce
Wood Dance Company, Dons des Étoiles
and several other ballet galas from Texas
to Hungary to Athens (the only modern
dancer invited to do so). She has also
appeared with the Québec Symphony and 

the Montreal Symphony, and is currently
part of the Jessye Norman tour Sacred
Ellington.

As well as her solo shows and guest
appearances Margie Gillis tours a program
of duets and solos. Her guest artists and
co-choreographers have included
Christopher Gillis, James Kudelka and
Paola Styron, Joao Mauricio, Peggy Baker,
Bruce Wood, David Grenke, Robbie
LaFosse, Rex Harrington and Tedd
Robinson. Margie Gillis has also begun
choreographing on others.  

Margie Gillis has acted as spokesperson
for various causes including the fight
against AIDS (Friends in Deed, Dancers
for Life, The Farha Foundation and
DIFFA), OXFAM and the Planned
Parenthood Foundation.

Of her approach to her work, Margie
Gillis says, “I dance from the inside out,
then I work on the technical methods of
body alignment and form. I try to strike a

universal chord with my characterisations
and I try, most of all, to dance with
integrity, and to use dance as a kind of
catharsis to express joy, sorrow, uncertainty.
The body has a knowledge all of its
own, and I try to use that knowledge in an
intelligent manner, combining physicality
and spirituality.”

7

A dancer who touches the soul.
The Ottawa Citizen, 2000

30
eanniversaire —

M
ichael Slobodian

Linda Boutin, Voir, Montréal, 1998

d’images poétiques, un périple sur une mer mouvementé,
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PROCHAINS SPECTACLES
UPCOMING PRODUCTIONS

Tai-Gu Tales Dance Theatre 
(Taiwan)

The Life of Mandala
Chor. : Hsiu-wei Lin

12, 13, 14 FÉV./FEB. 2004
Salle Pierre-Mercure, Centre Pierre-Péladeau

10 Gates Dancing 
(Canada)

Reclusive Conclusions and other duets
Chor. : Tedd Robinson

27, 29, 30 AVR./APR., 1 MAI/MAY 2004 
Studio de l’Agora de la Danse

En coprésentation avec/ in conjunction with 

Snell Thouin Project
Beijing Modern Dance Company 
(Québec-Chine / Quebec-China)

Os 
Chor. : Nadine Thouin

18, 19, 20 MAR. 2004
Théâtre Maisonneuve, Place des Arts

Fondation Jean-Pierre Perreault 
(Québec)

Joe
Chor. : Jean-Pierre Pereault

6, 7, 8 MAI/MAY 2004
Théâtre Maisonneuve, Place des ArtsCOMPLET

Textes/Texts 
Les compagnies/The Companies

Marie-Élizabeth Roy (page 1)

Traductions/Translations
Espagnol vers le français : Syllabus (Danzahoy)

Français vers l’anglais : Fred A. Reed (page 1, Danzahoy)

Révision française (Margie Gillis) : Dominique Pellerin

Graphisme/Graphic design: Gris Gris Design graphique

Tirage/Circulation: 1200 exemplaires/copies

Bibliothèque nationale du Canada
Bibliothèque nationale du Québec

ISSN 1499-531X Bulletin-Danse Danse

Bulletin est publié au moins trois fois par année par 
Bulletin is published at least three times per year by 

Les Productions LOMA (Danse Danse)
3956, boul. Saint-Laurent, 4e étage
Montréal (Québec)  H2W 1Y3  Canada

Tél. /Tel. : (514) 848-0623 • Téléc. / fax : (514) 848-0953

info@dansedanse.net • www.dansedanse.net

Danse Danse tient à remercier ses partenaires pour la saison 2003-2004
Danse Danse would lilke to thank its partners for the 2003-2004 season

CONSEIL D’ADMINISTRATION / BOARD OF DIRECTORS
Président/President

Louis-François Hogue Associé principal /Principal Partner, FASKEN MARTINEAU

Trésorière/Treasurer
Julie Pépin Directrice principale/Senior Manager, Juricomptabilité KPMG FORENSIC

Administrateurs/Administrators
Diana Davis Directrice /Director, MUSIQUE PERFORMANCE • Pierre Des Marais Codirecteur /Co-director, DANSE DANSE

Jacques Labrecque Directeur /Director, Centre culturel de l’Université de Sherbrooke • Hélène Mitchell Chargée de compte /Account Manager, BOS

L’Agora de la Danse
La Presse
Hôtel Delta

BILLETTERIES/BOX OFFICES

175, Sainte-Catherine Ouest, Montréal, Place-des-Arts
(514) 842-2112, ADMISSION (514) 790-1245

Fondation de danse Margie Gillis 
Snell Thouin Project / Beijing Modern Dance Company 

Fondation Jean-Pierre Perreault 

300, boul. de Maisonneuve Est, Montréal, Berri-UQAM
(514) 987-6919, ADMISSION (514) 790-1245 
Danzahoy
Tai-Gu Tales Dance Theatre
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